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Marchand do Chausou 'es
ER GROS ET EN DÉTAIL

VENDRE 81 et NIje l’adore ! Et je suis indigne 
d’elle, et elle me méprise, et je 
viens vous dire, à vous, elle se
ra votre femme 
vous, comprenez-vous ? Est-ce 
uu châtiment, cela, dites ?

11 s'arrêta un instant pour re
prendre haleine.

Il était naletant, tout son corps 
frémissait.

—Eh bien, oui, je veux souf
frir, reprit-il d’un ton farouche 
je veux que mon cœur déchiré 
ne soit plus qu’une plaie sai
gnante. Vous lui direz que 
vous m’avez vu repentant,écrasé 
devant vous ; vous lui direz que 
j ai bien racheté toutes mes fau
tes et elle me pardonnera. Ah ! 
je connais rien de plus terrible 
q ie le mépris de la femme qu’on 
aime, c'est une chose qui tue ! 
Et elle me méprise, elle me mé
prise !

Maintenant Lucien le regar
dait avec une profonde pitié.

—Le malheureux, pensait-il, 
il souffre réellement.

Ludovic se calma subitement 
et d’une voix qui trahissait à 
peine un reste d’agitation inté
rieure, il reprit :

—Mais c’est pour vous parler 
de Mlle de Coulange seulement 
et non de moi que je suis ici. 
Elle attend avec anxiété l’heure 
où des amis dévoués viendront 
l’arracher des mains de son cruel 
ennemi. Comme je vous l’ai 
dit, c’est ce soir qu’elle doit être 

délivrée. Monsieur de Iteille, 
êtes-vous prêt ?

Lucien se redressa brusque
ment.

—Prêt ? fit-il ; pour faire 
quoi ?

—Pour aller ouvrir la porte 
de la prison où Mlle do Coulan
ge est enfermée.

—Monsieur de Montgarin, ré
pondit Lucien d’une voix vi
brante, j’ai donné mon cœur à 
Mlle de Coulange qui est enfer-1 
mèe.

FEUILLETON
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“ Si vous avez une sanlo débile ou si 
vous languissez dans le lit des malades, 
ne vous attristez pas ; si vous Êtes sou <>- 
ment indisposé, ou si vous êtes faibles e» 
troublés s «ns en connaître la cause, les 
Amers do Houblon vous guérir- ni sûre-

“ Si vous êtes ministre et que vos de
voir» de pasteur aient miné voire constitu
tion, si vous ôtes mere, et tro u idée par 
l'inquiétude et le travail, ou h mme d'af
faire» ou arlis m fatigué so >s le poids de 
vos iaboors journaliers, ou homme de 
Mire sacritiant vos nuits au travail, les 
Amers de Hou Ion vous fortitieront.”

“ Si vous souffrez d'excès dan-» le boire 
et ie manger, d’in iiscretion ou dissipation, 

ôies j une et vous crois iez 
rapidement, comme c’est souvent le cas, 
ou si vous ôtes -tans une fabrique, sur la 
ferme, au pupitre, n’importe où, ht que 
vous ressentiez le besoin de rétablir ta pu
reté, le ton, la vivacité dans votre système 
sans vous servir -.e drogue- empoisonnées, 
si vous ôtes vieux, si votre sang est iuvo- 
loie et impure votre pouls t'aibl-, vos nerf» 
eu désordre, vos Licultes ci auc duntes, les 
<\mers rte HouMon seuls vous donneront 
une vie, une santé et une vigueur nouvel

les de bois. S'adresser à \r 
ifcKay, rue Sussex et M L."
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OTTAWA.
voir à st s notai reuses pro- 

public d'Ottawa et de ses en
virons en généra- au’il a acheté et mie 
en opération toutes fes machines du vast 
établissement autrefois en opération i 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la
FABRICATION DES CHAUSSURES

M. L. Daté désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l’établissement est sans 
contredi le plus complet de co genre à 
Ottawa et est composé d'ouvriers de pre
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
atisfactioa garnntie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
iS^Les marchands de la acampagne fe

raient bien d’aller visiter cette MANÜFAC 
TURK avant d’acheter ailleurs.

IZAIE! DAZE,
Propriétaire.

lOT-tüL
tenu par

d O.^SLOGES
E MIJBKAT, OTTAWA
■cupètat Joseth Month,}

(Suite)

Aimez-là, monsieur de Eeille, 
aimez-là. Ah! en pensant à 
votre bonheur à tous deux, au 
bonheur que vous lui donnerez, 
à celui qu’elle vous rendra, je 
sens une joie ineffable pénétrer 
tout mon être. D’où vient cela? 
Est-ce le contentement de moi- 
même ? Je le crois. Oui, cette 
sensation que j’éprouve, la sa
tisfaction de pouvoir réparer 
aujourd’hui le mal pour le mal 
que je vo s ai fait.

Lucien restait immobil , sans 
voix. Les yeux démesurément 
ouverts, fixés sur le comte de 
Montgarin, il 
péfaction. Il ne pouvait en 
croire ses oreilles et il se de
mandait si le comte de Mont
garin n’était pas devenu fou.

Quant à Ludovic, sachant par
faitement se contenir, il était 
très-calme en apparence ; c’est à 
peine si, par instant on aurait 
pu remarquer une légère t Itéra
tion dans le timbre de sa voix. 
Mais il était affreusement pâle 
et de grosses gouttes de sueur 
perlaient sur son front.

—Monsieur de Eeille, conti- 
nua-t-il, le jour où j’ai été pré
senté à la famille de Coulange, 
plusieurs jeunes gens dn meil
leure monde, aspiraient à la 
main de Mlle Maximilienne ; 
mais un si ni pouvait avoir l’es
poir de l’emporter sur ses ri
vaux, c’était vous. En effet, 
vous étiez l'ami intime du com
te de Coulange, on vous consi
dérait depuis longtemps comme 
nn enfant de la maison, et par
mi tant de prétendants, qui pen
saient moins à elle qu’à l’im
mense fortune du marquis, Mlle 
Maximilienne avait su vous dis
tinguer. Peut-être vous aimait- 
elle déjà ! Je suis vei u, et quel
que temps après, vous vous 
êtes retiré. Vous m’avez dit 
pourquoi. Agissant pour moi, 
lis ennemis de la aamille de 
Coulange ont mis tout en œu
vre pour nous éloigner , ils ont 
eu recours à une monstrueuse 
calomnie. Bien que je sois inno
cent de cette manœuvre infâme, 
j’en dois porter la peine.

Tous vos anciens rivaux ont 
disparu, monsieur de Eeille ; 
moi, je ne suis plus rien. Vous 
pouvez être plein de confiance ; 
elle ne vous a pas oublié, elle a 
gardé votre souvenir dans nu 
coin de son cœur. Vous serez 
accueillis avec joie et le mar
quis et la marquise vous ouvri
ront leurs bras.

Aucun doute ne doit effleurer 
votre pensée, monsieur de Eeil
le ; je vous le répète, Mlle de 
Coulange vous aimera, je dis 
plus, elle vous aime déjà !

—Ah ! je ne sais que penser ! 
s'écria Lucien éperdu ; ce que 
vous me dites est si étrange, si 
incroyable, monsieur de Mont
garin, que je me demande si je 
suis bien éveillé. Il me semble 
que tout cela est une raillerie 
odieuse et que vous exercez sur 
moi une atroce vengeance.

—Ah ! je n’ai pas à me railler 
de vous, répliqua lentement Lu
dovic, de vous, qui êtes comme 
moi, une victime d’une abomi
nable intrigue. Mais vous êtes 
innocent, vous, et moi je suis 
coupable. Je vous l’ai dit, mon
sieur de Eeille. je suis un misé
rable /.......Est-ce que vous ne
comprenez pas que je m’humilie 
devant elle T Je sais ce que j’ai 
fait ; mais je sais comment je la
verai ma honte ! Je m’inflige 
moi-même le châtiment que j’ai 
mérité ! Il faut qu’elle me par
donne d’avoir eu l’audace de 
l’aimer ! Ah ! vous vous sou
viendrez que j'ai fait devant, 
vous le sacrifice de mon amour.

J'ai l’air d’être calme, eh 
bien, non, si je ne savais pas 
me contenir, fi je n’avais pas 
appris 'à me maîtriser, j’éclate
rais eu sanglots. Ah ! vous ne 
•avez pas quelles effroyables 
tortures sont en moi ! Je l’aime,

ASTHMEUU SI VOUS
Désire faire 8»- v 

tiques et au
Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 

Affections des Voies respiratoires
Pour le soulagement immédiat de ces diverses Affections 

et pour leur Guérison, rien n'égale le
f éwUr,îes,sonl attachées!! 
\ ” Desloges étant agent! 
chan<1s de bois, attire Paul 
Jmmes de chantiers qui en 
sionnerchez lui, trouveront, 
imôdiatement, v PAPIEM6MES GIOOOHL“ Si vous ôtes constipé ou dyspeptique, 

ou soutirant de quelqu’une des autres 
nombreuses m tladie « de l'estomac et des 
intestins, c e>t votre faute si vous demeu
rez malade.”

*• Si vous déclinez sous l’influence d’une 
maladie de reins, prévenez la mon en ap- 
pe ani les Amers de Houblon à votre aide."

“ Si vous sentez les attaques de la ter
rible N vr.ilgie, vous trouverez un “ Bau
me de Forts-à-Bras ” dans les Amers de 
Houblon.”

“ Si vous allez ou si vous résidez dans 
un endroit miasmatique, mettez voire sys
tème à l’ahri des fléaux de tous le** pays— 
fièvres chroniques, épidémiques, bilieuses, 
interm ttentes=au moyen de Amers de 
Houblon.”

“Si vous avez la peau rude.bourgeonnée 
ou jaune, l’haleine forte, 1-s Amers de 
Houblon rendront à votre pt au sa beauté, 
à votre saur sa nche-se, à votre haleine 
sa douceur, et la santé à votre organ! me. 
$500 de r compense pour un cas ou ils 
u apporteront pas la guérison ou 'e si u- 
lagement.”

*• L s invalides, épouse, sœur, rcère 
fille, peuvent devenir des modèles de santé 
au moyen de quelques bouteilles d’A mers 
de Houblon, qui ne coûtent qu’une baga
telle.”
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B IlliABIT
«temps et d’été

««PEAUX >
considérables et comprend x
c» ies nouveautés. ‘e*

tent est même trop consi 
1 voulons le diminuer en

Pharmacien de I" Classe, à Paris.

Le Papier et les Cigares Gicquel calment à l’instant 
même les accès d’ASTHME les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
môme s’oppose complètement A leur retour.

Dépôt à Montréal, chez MM. LAVIOLETTE 4 NELSON, 209, rue Notre-Dame. 
— à Québec, chez MM. le Dr Ed. MORIN 4 C'\ 314, rue Saint-Jean,

BT DANS TOUTES LBS PMNC1PALBS PHARMACIES DU CANADA.

écoutait avec stu-

”1ili BOA MARCHE 16 mai 84 S2 ViSon»....

PILULES PURGATIVES2d. I. OliiverASSORTIMENT OB ?
3 MI N JE $1 AVOCAT. l'ESTRAlT d'ÉUXIH TORIQUE 1RTKUU dll D QUILLIÈ

PréjtaréparPADL GAGE, Ph'«“, senl Propriétaire, 9 r. de Greaelle-St-Germaia. PARIS

601LLIÉ

Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

s&r ARGENT A PRETER 
Ottawa. 2 janvier 1883.

iption, est le plus consi dé- '& 
il soit en cette ville.
nt des plus Populaires)
PRBSQU'INFINiE DR ^

Unction de VÉLH1R 
bien Du win te. Comme Purgatif, 
en même tempe que isfreichisee 

ï corrige toutes les secrétions et 
6 Une expérience de plu* de soixante am.éew • ilùmontré que 
I et «ut d'une «flloecit- iuoonteeUlxlo contre tno-e les

orgenee. N'erigcaut pue 
rut. Dire administré nreo nn égal 

eux vieillerdâ sane 
apèoe d'uocldent. 

VÉlijrir Cm«IM>

«*t toujours 
Il est tonioue

donne d

force eux >
iqut* j etvirr.

enfanta et 
e le I crainte d'uuouno e

A. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS 
POUR VOITURES

Assortiment complet de carc «saea eu bols 
pour toutes espèces de voitures moyeux, 
jantes, manchons de charrues etc., etc.

G ne boutique p ur la confection des voi
tures eit attachée à l'établissement.

M.Vhabot lépare et fabrique à ordre toutes 
es de voitures d’été et d'hiver, derniei 

style Une visite est sollicitée au numéro

SS, I ({ FIÈVRES ÉPIDÉMIQUES, DYSSENTERIES, CHOLÉhA, AIFfCTIONS GOUTTEUSES j
j ni on général rotume dépuratif dans tou U» le. MAX. AD IBS C0140MTXVB8. j 
1 fl Les Pilules d'MCortralt d XlLrlr du f>r Guilllé contiennent, tous «« i
! petit volume, toutes les propriétés toni-purçatiecs et dépurantes de cet Klunr. i 
U Kites conviennent surtout a la classe ouvrière, a laquelle elles évitent les clé- 1 

; >[ pentes consuiérables des maladies et les pertes île temps. 1
Dépftt à Québec : Dr Ed. MORIN 4 Cu, Phermeclei. ChtmUte. 814, rue Bt-Jcau.

UH01R8,
GANTS,

BAS,
CtiAUSSBTTBfb 

K DE CORPS, btc.

tâT'Los bouteilles qui ne portant pas 
uée d'une touf- 
de la controfa-

une étiquette blanche marq 
fe ver le de Houblon som 
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’oflrent sous le nom do 
•• Houblon ” ou ‘ Houblons ”E WELIJatiTOS, 1

gné et Cit nrosmoi itMinnn
HORS OOÜCOVM IKIDNEY-WORT—Monsieur de Montgarin, ré

pondit Lucien d’une voix vi-1 
brante, j’ai donné mon cœur à 
Mlle de Coulange ; pour elle, 
s’il le faut, je me sens jirêt à sa
crifier ma vie. Que dois-je fai
re ? parlez !...

—Bendez-vous dans une heu
re rue Rousselet No. 11. Vous 
demanderez M. Robert.

—Dans une heure, je serai 
rue Rousselet.

—Je vous y attendrai. C’est 
là que tous saurez ce qui sera 
décidé pour sauver Mlle de Cou
lange. Vous devez être au nom
bre de ses libérateurs ; il faut 
que son regard s’arrête sur vous 
quand elle poussera le cri de 
joie de la délivrance. Monsieur 
de Reille, c'est vous qui la ra
mènerez dans les bras de sa mè
re éplorée. C’est ainsi que je 
veux que vous rentriez à l’hôtel 
de Coulange. Je n’ai pas be
soin de vous faire connaître tou
te ma pensée ; vous m’avez com
pris.

«.ASTHME
' Par la POV9EI du

____ ___________ la ^ v
& uelcmmeJ 

s-photographes; 

rh et 569 Rue Sussex, ;.

,tvlI reMede Infaillible
■— -----POUR------

LES MALADIES DES ROGNONS 
LES AFFECTIONS DU FOIE 

U CONSTIPATION, les IIEMOR- 
- RHOIDES et les MALADIES 

DU SANG

472. Rue SUSSEX, Ottawa
27 oct DrC31éx*y2 m, 3 f p e

Dépositaires à Québeo : Dr Bd. MORIN A G*.
M. C. O. Coder a cet médecines el 

dépôt à sa pharmacie, 517 9-ue Sussex
JOS- SENEGAL.OTTAWA. ^ids de scènes variés, pnmfÊT 

■s artistes du Canada. T ENTREPUENEÜR

DE POMPES FUNEBRESanlages pour les fêtes. -
aille de Portrait*! 
INET SIZE,
Ire valant $1.00, pour 1
98.00.
!B de toutes grandeurs, eauJt

i sollicitée chez 
IRION et DBLORMK, L 

No. 140, rue Sparks P 1 
coin de la rue Rideau.

CHEMIN DE FER

L«a Médecin* reconnaissent son 
efficacité. CHEMIN OE FER INTERCOLONIAL OSH! DIS KUBB

York et Dalhousie,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.

“ Le u Kidney Wert ” eat le remède le plus 
offioaee dont j’aie jamaia fait uance.''

Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt- 
“ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort ”

La Grande Route Canadienne jus
qu’à l’Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité Je confort 
et la sûreté.

Chars palais et chars dortoirs joints à 
tous les trains express. Bonne salle à 
diner à des distances convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
renflent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent, Saint-Jean directe
ment.

Les passagers de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest, pour la 
Grande Bretagne et le Continent devront 
prendre celte route, évitant ainsi p usi-mrs 
centaines de milles de la navigation d’hi-

“CANADA r !,”T
Dr R. N. Clark, So- Hero, Vt. 

‘‘Le “ Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans."

Dr C M Summerlin, Sun
LA

Hill, Os.
DANS DES MILLIERS DE CAS

il a opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué. C'est un remède 
qui n’eet pas irritant, mais efficace, dont l'effet eat snr < t qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cns.

iW II purifie le sang, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain- Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. Do cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à Feet.

magasin!

tapisserie, vitres
DECORATION 
B DALHOUSIE, Ottawi

« CONVOIS a PASSAGERS i 
* Tou» Les Joui1»

CHARS PtJLLMAN., | dre.Paix, $1, sons forme liquide ou en pou 
En vente cher tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
, RienARDNON à Cle, Burlington, VtP1ÜLI3ER7 ? Raccordement^ la gare Bonaventure^de

mont “central! eMes trains dtTohemin de fei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime*, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre. Troy, ‘rtiauy et New- 
York.

•-* . fiS§*3 ÏEWILLS
sprietaire

[LBBRT, se charge de 
l’on voudra bien.lui doniJ^^C

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et pie ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic -drect est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fiel d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l'Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemenis désirables sur la route, 
les taux de passag-r ou de treten s’a d res-

KIDNEY-WORT \Je vous offre l’occasion de 
donner à Maximilienne une 
preuve de votre amour et de vo
tre dévouement, il peut se faire 
qu'il y ait un danger à courir.

—Je ne craius rien, répliqua 
Ludovic, un éclair dans le re
gard ; monsieur de Montgarin, 
vous me verrez à l’œuvre.

—Moi, dit tristement Ludo
vic, je ne serai pas là ; mais 
d’autres amis de la famille de 
Coulange seront avec vous Que 
se paase-t-il. Je l’ignore. Mlle 
de Coulange est gardé par deux 
terribles bandits ; il y aura lut
te, sans doute, et peut-être du 
sang répandu : mais ne vous ef
frayez pas, monsieur de Reille, 
le succès est certain.

— Monsieur de Montgarin, ré
pondit Lucien, les yeux étince
lant, quand Mlle de Coulange 
court un danger, la seule chose 
dont ou doit avoir peur, c’est 
de ne pas pouvoir la sauver !... 
Je vous l’ai dit, ma vie lui ap
partient ; mourir pour elle serait 
un bonheur suprême !

Ludovic eut un tressaillement 
qui remua tonies les fibres de 
•on cœur.

Poudres de Condition d'AlexanderA partir do * Janvier ISM, les trains cir
culeront comme suit •

Arr. à Montréal. 
11.JW ajm.
8.SO p.ro.

ôs et ouvrage garanti; 
ds de la ville et de la cam
és d'aller lui 2rendre#ane 

illeure.
PHILBERT.

E dalhousie. i

HOn.EN VOCH le* KOHMOltfc
KT AUI ABS

«EDEC1IBS CELEBRES
OU
Agent a Ottawa n—C. STRATTON.

'Joins des rues Dalhousie et Saint-Patrick

Portant «l'Ottawa. 
8.00 a.m.
4.60 pan.'KIDNEY-WORTcheter a

POU» LBS
Arr. h 

12.80
Ottawa. 
P-m- 

8.00 p.m.
Opère des Cures T

MERVEILLEUSES |T$ÜtlttU> 
uns * *

Maladies des Rognons 7
et ; -

Des Affections dn Foie

Pr’t de Montréal. ; 
MS 
4.30 P-m.1 an

Tous les convole à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de ohare 
ni (le locoDàotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et tontes le# 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

8 tlh de L’HOIBE t VIS.—Les médecines ci-dessus, côlé- 
A bres dans tout le Canada |»ourl»uur 

efficacité ne 8o trouvent que chez III. (1 
STRATTON. Je mets donc le public eu 
garde contre les contrefaçons.

dus compbxe du créateur 
canbme si compliqué, et aj- 
, est dérangé par la mal» jp 
îhercher le moyen I» plus» 
occurs doit être demand's 
mentes, car le corps humairS 
)se de trop "précieux pouil 
Alors s élève la questioi/1 
employer ?"
Juhannkssbn, de l’Univei \ 
tllemagne.a fait une étudi 
e, du système nerveux

E. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa.Parce qu'il agit h la fbts sur le FOIE, les 

ISTESTIBtfl et les RO UNO N 8.
Parce qu’il débarrasse le système des hu- 

viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les bé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 

uelles les femmes sont sujettes.

ROBERT B MOODIB,
Agent pour les pa-sagers et le fret de 

l’t 'uest, 93 bloc Rosain, rue York,
Toi onto.

T ALEXANDER.Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York vil Boring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
vit Fichburg 4 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.36 du

N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé
ritable chez V. LA PORTE, rue Rideau ; 
GOODALL à FILS, rue Wellington ;

Queen, ouest.

U. PUTTING ER,
Surintendant généra.“firCECI EST BIEN DÉMONTRÉ^

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, les HEMOR- 
RHOIDE3 et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous loi 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SAXO
système sa vigueur 
chasser la maladie.

Bureau du chemin de fer 
Moncton, N. B.. Î7 Nov. <884—1 an

et DAGLItiH 4 FRERE, rue

Presents de J>oella co CHEMIN DE PREMIERE CLASSESirop lies Enfants du Or OoderrtBOBS GUERISSENT 
>u dérangement du système I 
pris la iSpermathroôe, Go-1 
lie, la Stricture et l’Impor x

vous avez été trompé et J 
HaRLATANS qui préten- 1 
cette classe de maladie, ^ 
essayer de la méthode du^j 
. avant que cette male-ÿ*1 
que et incurable. *Fi 
GRATIS-®*

•ar la malle un traité pré- ri 
e du Dr Jobannessen par- 
>tô à toute personne souf- 
maladie, pourvu qu’elle 
seul agent autorisé, aux 

i Canada.
ENRY VOGELER,
, South S reel, New-York. 
)mes compliqués sont trai- * 
ri plions spéoiales du doc* ■ 
n d’après l’avis d’un mé- j 
ratifié.
ondance confidancielie et 1 
i envoyée tWiis poeta j

ET RAILS NEUFS EN ACIER
Les passagers pour te Sud et l’est changent de 

chars à la gare Bonaventore à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans qua 
le passager ait à s ’en ooouper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en 
droit.

i es billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au déoèt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains soi 
réglée d'après Vheure du 76ème méridien.

D. 0. LIN8LKY,

JOUR DE L’AN

W/K'f>v-; • P de Mêdeci
■'l 7* -o do ITnivpi-sitf

«Juiltgv ViClO

des en» 
opèrieui

caïman lc t
_____  i aux mèm

de famille pour conserver la santé de leu«i 
enfant» ; fl peut être donné avec ’a plu 
grande confiance aux entants dans les cet 
suivante: Colique. Diarrhée, Dyseenterû, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sibop do Db Godbhrs et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etau
85 Cia. LA BOITTBILLX,
Seal yrupneiaire,

B. B. WcGACE, Chijaifta.

et donnant au

C. H. DOUCET• ES MILLIERS DE CAS 
graves do ces maladies ont été sou 
logés et, en pea do t< mps

RADICALEMENT GUERIS. 
Prix. $1, sous forme liquide ou en poudre.

En vente eb' z tons les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

Wells. Richardson A Cle., Burlington, VL 
Envoyez un timbre et vous recevrez un 

Almanach pour 1884.

les plus
(Ci-devent employé che* 8. Laporte)

MANUfUER de BIJOUTERIES,iÿ, ri%-wy Le sirop 
•it fants est s 
/ k toutes les 

rations 
offertes

(Bâtiue de l'Hôtel RvueU)mm Gerant RUE SPARKS, OTTAWA,A. G. PBDBN,
Agent gén. des passagère. 

Ottawa, 22 août 1884. Confecti une et répare toutes espè
ces de bijouteries,

GRAVEUR. ARGENTEUR
KIDNEY-WORT

POMMtS Mit UE, Pull iltS
ET UORKUR.

MONOOaiMMES (SPÉCIALITÉ).
12 d«c 'Si 3 m

(A suivre.) Charles Donald A Co.,
79, RUE QUEEN, LONDRES, B. 0., 

Seront heureux de O'»rreepondre avec les 
propriét ires de verger*, les marchan la et 
expéditeurs de pommes ou Canada, 
dû commerce d'automne et du printemps.

MM; Donald et Oie., donneront aussi les 
facilités accoutumée à leurs pratiques qui 
auraient besoin 
*Jr Uet1984

fi. J. Labelle,
Huissier de la Cour Suprême, B. C. 

RUE BRITANNIA, 
HULL.

Ott,Tr»,<20 DOT. 1881

—F»ltn l’en.1 <■« la VALE* 
HU. «J*e-i la meilleure pom
made contre la ebute de» 
cheveux et la Calvitie. En 
vente che* C. O. DiCIVR, 
Pharmacien, rue ttuaeen

Les personnes atteintes de con
somption devraient faire l’essai du 
baume d’Allen pour les poumons. 
En vente chex tous les pharma
ciens. Voyez l’annonce.

Oniamux.
1 an

t»tuit.63

F


